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Le Mois de Marie 
Le culte de la Sainte Vierge est cher à tous les catholiques. Rochefort 

a, lui aussi, chanté la Sainte Vierge avant d'écrire tout ce qu'il a écrit 
d'antireligieux. C'était au concours des jeux floraux de Toulouse en 1855. 
Il présenta cet admirable sonnet sur la Vierge mère et fut couronné : 

Toi que n'osa frapper le premier anathème 
Toi qui naquis dans l'ombre et nous fit voir le jour 
Plus riche par ton cœur que par ton diadème. 
Mère avec l'innocence et vierge avec l'amour. 
Je t'implore là-haut comme ici-bas je t'aime 
Car tu conquis ta place au céleste séjour, 
Car le sang de ton Fils fut ton divin baptême 
Et tu pleuras assez pour régner à ton tour. 
Te voilà maintenant près du Dieu de lumière, 
Le genre humain courbé t'invoque la première, 
Ton sceptre est de rayons, ta couronne est de fleurs. 
Tout s'incline à ton nom, tout s'épure à ta flamme, 
Tout te chante, ô Marie, et pourtant quelle femme 
Au mépris de ta gloire, eût bravé tes douleurs ! 

L'institution du mois de Marie date de 1784. On avait toujours, jus
qu'alors, honoré la Sainte Vierge ; mais un mois d'hommages spécial ne 
lui avait pas encore été consacré. C'est à Ferrare que, cette année là, 
cette pieuse coutume prit naissance dans l'église des religieux de saint 
Camille de Lellis dévoués aux soins des malades et des infirmes. Et de 
l'Italie la célébration du mois de Marie passa rapidement en usage dans 
tous les pays catholiques. Comme d'instinct, la chrétienté s'accorda sur 
le choix du mois de mai : les plus belles fleurs du printemps parurent à 
tous l'ornement choisi des autels de Marie. 

C'est donc pour la 119 e fois que le mois de Marie est célébré dans tou
tes les églises et chapelles du monde catholique. 


